
« Ma vie est très dure,  
mais je ne veux pas  

abandonner mes rêves.  
Je veux lutter. »

Francisco

Francisco 42 ans, Brésil
« Je vis à São Paulo. Auparavant, je travaillais à la caisse d’un supermarché. Ce 
job ne me rendait pas riche, mais au moins, j’avais un logement et une vie. 
Et puis, un jour, tout a basculé. 

Une chute aux graves conséquences
Je suis tombé chez moi et me suis violemment heurté la tête. Mes blessures 
étaient si graves qu’on m’a directement amené à l’hôpital, où j’ai même dû 
être opéré. L’État a pris en charge les frais médicaux. Mais après cet accident, 
je ne pouvais plus travailler. J’ai alors perdu mon emploi et mon revenu, puis 
les prestations sociales et, finalement, mon logement. C’est ainsi que je me 
suis retrouvé à la rue. 
Ne pas avoir de logement, c’est très dur. Une fois, je me suis évanoui sur un 
trottoir fréquenté. Quand je suis revenu à moi, on m’avait volé mes médica- 
ments. J’ai vécu plusieurs années 
dans les rues de São Paulo. 
À cause des séquelles de ma 
chute à domicile, il était très dif-
ficile pour moi de retrouver du 
travail. Ma situation semblait dés- 
espérée. 

Un nouveau chemin sur lequel 
avancer
Un jour, alors que je faisais la 
queue pour la distribution de nour-
riture d’une église, quelqu’un m’a 
soudain glissé un dépliant dans la 
main. Il contenait des informations 
sur ‹Three Hearts ›, un centre de 
l’Armée du Salut pour les sans- 
abri. J’ai décidé de m’y rendre. 

Cela fait cinq ans que je fréquente 
régulièrement ce lieu, deux ou trois 
fois par semaine. Le trajet à pied 
me prend une trentaine de minutes. Le déjeuner et le repas de midi proposés 
au Centre sont excellents. La cuisinière a même lancé un sondage pour  
savoir ce que nous aimerions manger. Nous aussi, nous pouvons participer  
aux décisions ! J’apprécie tout particulièrement la feijoada brésilienne, un  
ragoût de viande. Ils cuisinent ce plat exactement comme dans la région d’où 
je viens. Je leur en suis infiniment reconnaissant ! 

Au Centre ‹Three Hearts›, je reçois aussi des dons en nature, comme des vête-
ments. Les autorités prennent en charge les coûts de mes médicaments, mais 
les démarches administratives sont laborieuses. Dans cette tâche aussi, les  
collaborateurs du Centre m’aident régulièrement. Mais ce qui est encore 
plus important, ce sont les offres et possibilités que je n’ai trouvées nulle 
part ailleurs. L’Armée du Salut m’aide à rattraper mon diplôme de fin de sco-
larité, afin d’augmenter mes chances de décrocher un emploi. Je suis des 
cours d’informatique et d’artisanat et bénéficie de cours de rattrapage en 
mathématiques et en chimie. Fernando, mon professeur, sait tout !

Avoir un chez-soi
Quand mon frère est décédé, il y a quelques années, l’Armée du Salut m’a 
même payé un billet de bus pour que je puisse me rendre à son enterrement. 
Cela m’a montré, une fois de plus, la valeur de la famille. Ma propre famille 
ne peut pas m’aider. Je suis seul ici, à São Paulo. Mais l’Armée du Salut et 
les personnes qui fréquentent le Centre ‹Three Hearts› sont, pour ainsi dire, 
devenues ma deuxième famille. Ici, j’ai trouvé un nouveau chez-moi.

Rêver son avenir et le construire
Je veux à nouveau travailler et suivre une formation d’employé en phar- 
macie. Si je réussis l’examen de fin de scolarité, je pourrai fréquenter l’école 
professionnelle. Ma vie est très dure, mais je ne veux pas abandonner mes 
rêves. Je veux lutter. Depuis mon accident, j’ai des difficultés à parler. Ce-
pendant, les collaborateurs du Centre me disent que ma prononciation ne 
cesse de s’améliorer. 

En ce moment, je suis hébergé temporairement, pour six mois, dans un 
logement de la ville. Je dois y être chaque jour à 16 heures, sinon je perds 
ma place. Dans cet hébergement, je peux surélever mes pieds, qui me font 
souvent souffrir à cause de mes nombreux déplacements. J’y reçois aussi 
le repas du soir et je peux m’y doucher. En raison de ma propre situation et 
des histoires des autres sans-abri, j’étais souvent déprimé et abattu. L’école 
et les devoirs me permettent de me changer les idées.

Depuis que je suis ici, au Centre ‹Three Hearts›, je ressens un nouvel élan. 
C’est une nouvelle vie qui m’attend, faite d’espoir et, peut-être, d’un avenir. »  
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São Paulo est l’une des plus grandes villes du monde. Selon les autorités, quel-
que 100 000 personnes vivent dans les rues de cette métropole. Elles campent 
ou dorment à proximité des centres commerciaux, sous les ponts d’autoroute, 
dans les parcs de la ville et dans les bouches de métro. Certaines rues du centre-
ville, autrefois animées, sont devenues d’immenses campements et portent des 
noms douteux, comme « Cracklandia ». 

Le Centre « Three Hearts » de l’Armée du Salut à São Paulo soutient les per-
sonnes en détresse. Elles y reçoivent des repas chauds, des vêtements et un 

L’Armée du Salut lutte contre le sans-abrisme au Brésil
soutien psychologique. L’objectif est de permettre aux sans-abri de mener une 
vie autonome et digne et de les réinsérer dans la société, en les aidant à rattraper 
un diplôme de fin de scolarité ou à suivre une formation, afin d’augmenter leurs 
chances de décrocher un emploi. L’Armée du Salut les soutient aussi dans leur 
recherche d’emploi et les aide à surmonter les obstacles bureaucratiques afin 
qu’ils accèdent aux programmes d’encouragement étatiques ou à d’autres aides. 
Le Centre « Three Hearts » renforce l’autonomie et la confiance en soi des per-
sonnes qui le fréquentent en leur fournissant des conseils juridiques et des soins 
de santé.  
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Formation 

De la crèche à la formation  

professionnelle, chaque étape est  

importante pour le développement  

des enfants et des jeunes. Les activités  

parascolaires comme les cours 

d’informatique, l’éducation sexuelle ou 

l’aide aux devoirs sont aussi essentielles, 

car grâce à elles, les enfants développent 

les compétences qui leur permettront 

de devenir des adultes épanouis.

Amélioration du revenu

Avoir un travail digne avec des re-

venus suffisants pour entretenir sa  

famille est l’une des choses les plus 

précieuses. Les mesures proposées 

diffèrent selon les contextes et vont 

du microcrédit à la distribution de 

semences.

Travail social 

Depuis ses débuts, l’Armée du Salut 

accueille et conseille les personnes 

qui sont en difficulté. Dans des  

lieux de vie adaptés et grâce au 

soutien psychologique, elles  

reprennent confiance en elles et  

retrouvent une place dans la société.

Santé

L’Armée du Salut gère des cliniques 

et des centres qui offrent des soins 

de santé primaires dans plusieurs 

pays. La prévention fait également 

partie intégrante de notre action par 

l’enseignement de gestes simples 

qui réduisent les risques.
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